
Une pensée pour Marie-Rose Ntamikevyo, épouse du Prince Louis Rwagasore

@rib News, 13/10/2011NÃ©gligence et indiffÃ©rence Ã  lâ€™endroit de Madame RwagasorePar PerpÃ©tue Nshimirimana,
Lausanne, le 13 octobre 2011Notre pays entre dans lâ€™annÃ©e de la commÃ©moration du cinquantenaire des Ã©vÃ©nements qui
ont marquÃ© la naissance du Burundi indÃ©pendant. Ce moment important de lâ€™Ã©dification de notre mÃ©moire collective
nationale ne doit pas faire oublier les incessantes manÅ“uvres de dÃ©formation, de rÃ©Ã©criture fantaisiste et dâ€™usurpations en
cours autour des enjeux de ces cÃ©rÃ©monies.Le 18 septembre dernier, lâ€™ex-Parti-Etat, UPRONA, en instance de rendre
des comptes devant lâ€™Histoire, a vÃ©cu la commÃ©moration de sa victoire Ã©lectorale de 1961 dans une discrÃ©tion absolue.
En cette journÃ©e qui marque le 50Ã¨me anniversaire de lâ€™assassinat du Prince Louis Rwagasore, jâ€™ai une pensÃ©e
particuliÃ¨re pour Marie-Rose Ntamikevyo, son Ã©pouse. A lâ€™attention de lâ€™ensemble des Barundi et de la myriade de
formations se rÃ©clamant hÃ©ritiÃ¨res des idÃ©aux du Prince, je tiens Ã  rappeler Ã  leur conscience sÃ©lective lâ€™existence dans
lâ€™errance de son Ã©pouse. Selon des sources dignes de foi, elle est dÃ©cÃ©dÃ©e le 09 novembre 1973 dans des circonstances
inconnues. Aujourdâ€™hui, personne ne sait oÃ¹ repose exactement sa dÃ©pouille mortelle. Dâ€™aprÃ¨s les renseignements
obtenus, sa tombe nâ€™existe plus. Cependant, elle avait Ã©tÃ© inhumÃ©e au cimetiÃ¨re de Kanyosha, non loin du Petit
sÃ©minaire du mÃªme nom Ã  Bujumbura. Quelques annÃ©es plus tard, le gouvernement en place a dÃ©cidÃ© de construire sur
ce cimetiÃ¨re des maisons en location-vente pour les familles de militaires de lâ€™armÃ©e burundaise.A ma connaissance, la
famille dâ€™Ildephonse Ntamikevyo, nâ€™a pas Ã©tÃ© avertie ou (nâ€™a pas eu le temps) de sâ€™occuper du dÃ©placement dÃ©cent des
restes de Marie-Rose vers un autre endroit de repos. Entre-temps, les engins de terrassement ont nettoyÃ© et assaini le
terrain pour permettre la construction des bÃ¢timents. Aujourdâ€™hui, Ã  lâ€™emplacement du cimetiÃ¨re de 1973, ont Ã©tÃ© Ã©rigÃ©s
des immeubles, vÃ©ritable chape qui enfouit lourdement le corps de Marie-Rose comme celui de nombreuses autres
personnes enterrÃ©es sur ce lieu.Quelle est lâ€™identitÃ© de ces derniÃ¨res personnesÂ ?Câ€™est un traitement bizarre infligÃ© Ã  une
femme dont lâ€™Ã©poux est cÃ©lÃ©brÃ© depuis son assassinat le 13 octobre 1961 comme le hÃ©ros de toute une Nation. On a
tendance Ã  ne pas tenir compte du fait quâ€™elle a sans doute jouÃ© un rÃ´le dans lâ€™Ã©panouissement de lâ€™homme au statut de
hÃ©ros.Le cas de Marie-Rose Ntamikevyo soulÃ¨ve plusieurs questions fondamentales qui devraient interpeller tout
Burundais Ã©pris de paix. Pourquoi la notion de respect dÃ» aux principes Ã©lÃ©mentaires de la vie, du droit etc. semble ne
pas imprÃ©gner lâ€™organisation de la sociÃ©tÃ© du Burundi post-indÃ©pendanceÂ ?La commÃ©moration de lâ€™assassinant du Prince
Louis Rwagasore est devenue depuis des annÃ©es lâ€™occasion dâ€™un ralliement recueilli sans contenu vÃ©ritable, Ã  lâ€™exception,
dâ€™un sempiternel discours prononcÃ© par le Prince lors de la victoire du parti UPRONA en septembre 1961. 
Mais, quel a Ã©tÃ© lâ€™avis de Marie-Rose sur les motivations de lâ€™assassinat de son mari par des rivaux politiques prochesÂ ?
Quel est la part de travail rÃ©el du Prince dans la crÃ©ation et la gestion du parti Union pour le ProgrÃ¨s National
(UPRONA)Â ? Parmi les vÃ©ritables amis du Prince, qui est garant de lâ€™authenticitÃ© des archives personnelles et politiques
du PrinceÂ ?Une entreprise dâ€™effacement de la rÃ©alitÃ© de son existence semble avoir Ã©tÃ© ordonnÃ©e pour aboutir Ã  une
dÃ©formation progressive de la mÃ©moire du hÃ©ros.Qui a rÃ©ellement connu et compris les choix du Prince Louis
RwagasoreÂ ? Marie-Rose Ntamikevyo a peut-Ãªtre Ã©tÃ© Ã©cartÃ©e du partage des biens du Prince et de la gestion de ceux
de lâ€™ex-parti-Ã©tat, lâ€™UPRONA. Par quiÂ ? A mon avis, ce serait lâ€™une des pistes de comprÃ©hension de la nÃ©gligence et de
lâ€™indiffÃ©rence autour de cette femme. Enfin, quels Ã©taient les biens propres du Prince distincts de ceux du parti en 1961Â ?
Que sont-ils devenusÂ ? En cette annÃ©e de commÃ©moration, notre pays et ses citoyens font face Ã  leur Histoire, Ã  leur
mÃ©moire et Ã  leurs archives, sous le regard des autres Nations. A tous et Ã  chacun, soyons Ã  la hauteur dâ€™un travail correct
de restitution historique.Lausanne, le 13 octobre 2011PerpÃ©tue Nshimirimana.
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